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bibbelemag.fr
    Bibbele Mag

EDITO

Number 10 :
Happy Birthday        
to NOUS ! 
Entre le n°1 et le n°10, on peut dire que l’encre a coulé chez les  Bla-Blateuses ! Plus de 2 ans déjà que l’aventure Bibbele Mag’ a 
démarré… le temps passe et... il y a du changement dans l’air ! Ne vous inquiétez pas, le changement, ça a du bon, comme dans 
le cochon, sans vouloir heurter la sensibilité des plus vegans.

CE QUI CHANGE : 

 Le nombre d’étoiles sur le maillot des footballeurs de l’équipe de France : COCORICO ! 

 Le format de ce numéro, comment ça ? Tu n’as pas remarqué ? ALLO QUOI !  Il fait juste le double 
de la taille des numéros habituels ! Hé ouais, on est comme ça nous, on aime voir les choses en grand ! 
Mais ne vous y habituez pas trop hein, ça coûte la peau des fesses un bazar pareil alors une fois ça 
passe mais après vous attendrez le numéro 20 ! 

 L’adresse du Bibbele Mag’ ! Et oui, après 4 années merveilleuses* passées 
à la Pépinière d’Entreprises Cap’Réseau de Bergheim, l’agence 
de communication Bulle & Co’ (qui édite le Bibbele Mag’ 
pour celles et ceux qui n’auraient pas suivi rolalalalala) 
change de crémerie et devient PROPRIETAIRE (tuut tuut 
champagne !). Elle déménage ses bureaux, ses   
Bla-Blateuses et sa Chaussette dans une charmante 
petite maisonnette située au 2 rue Jordan à 
Bergheim (Bergheim un jour, Bergheim toujours !). 

 Le temps ! Ben oui, on sort tout doucement 
de l’été pour passer à l’automne.

 Les couches de Diane, parce que si on ne les change pas : ça craint !

CE QUI NE CHANGE PAS : 
On a bien dit PAS et pas JAMAIS parce qu’il ne faut jamais dire jamais ! Ah ben trop tard, on l’a dit !

 LA DREAMTEAM ! Askip**, on ne change pas une équipe qui gagne, alors bon, ce n’est pas parce qu’on arrive au number 10 
du Bibbele Mag’, qu’on déménage et tout et tout qu’il faut tout envoyer promener en l’air ! (On trouvait l’image d’envoyer 
promener des choses en l’air assez sympathique et puis ça change un peu des sentiers tordus non ?) NON, Ka, Mo et So restent 
fidèles au poste du Bibbele Mag’ et de Bulle & Co’, vers l’infini et au-delà ! 

 Chaussette : que les choses soient bien claires, on parle de Chaussette, la mascotte poilue à quatre pattes du Bibbele Mag’, 
BIEN EVIDEMMENT que les autres chaussettes, il convient de les changer et TOUS les jours svp ! 

 Notre motivation à vous pondre, numéro après numéro, des éditos rigolos, des reportages qui déchirent, des annonceurs qui 
n’ont même pas peur, et tout et tout.

 Notre amour pour toi, et puis toi et toi et toi, parce que sans vous, nous ne serions pas arrivées là…  

Bisous, paillettes et chouquettes garnies

Vos Bla-Blateuses 
qui ne s’essoufflent jamais, sauf sur les bougies des gâteaux.   

* Et ben, figurez-vous que nous n’exagérons même pas ! Ces 4 années au sein de la Pépinière d’Entreprises Cap’Réseau nous ont permis de faire la rencontre de très belles personnes 
(au sens propre comme au sens figuré !) et surtout, elles ont été un formidable tremplin pour la suite ! Alors : merci la Pépinière Cap’Réseau ! Notez bien qu’aucune compensation 
financière ne nous est versée pour les couches de pommade que nous passons à la Pépinière, c’est sincère, juré craché, si on ment, on va en enfer ! 

** ASKIP = ASKIPARAIT = A ce qu’il paraît… Hé oui, si comme nous tu as plus de 30 ans, tu n’as pas dû bien comprendre le sens caché de cette dérive orthographique. 

ERRATUM : Bibbele Mag’ #9 - l’article « Cave 
de Ribeauvillé : l’art du vin et l’art tout court ! » 
Une vilaine petite boulette s’est incrustée ! p.7, 
dans l’encadré « Amateurs de bonnes choses », 
la photo du Un, Dos, Tres n’est pas juste, voici la 
BONNE photo ci-contre ! So’ s’est dit qu’il fallait 
se mettre dans l’ambiance de l’article pour être 
efficace, elle a donc dégusté quelques verres de 
vins et a fini par se mélanger les pinceaux, hihi. 
Sans rancune hein ! 

Le Bibbele Mag’ est édité par Bulle & Co’ 
2 rue Jordan • 68750 Bergheim • 03 89 47 26 47  
mo@bibbelemag.fr • bibbelemag.fr 
Directrices de publication / responsables de la rédaction : 
Carine Remetter et Moana Blum.
Siret : 808 934 673 000 19
Création maquette et mise en page : Bulle & Co’
Couverture : Fotolia, Pamella Rodrigues • 
Photos : Pamella Rodrigues, HBC Ribeauvillé, Henri Kugler,  
Carine Remetter, SDIS 68, Jean Baltenweck & Yannick Mignot.

Régie publicitaire : Bulle & Co’ • 03 89 47 26 47 • ka@bibbelemag.fr
Impression : L’Ormont Imprimeur - 2 Rue Antoine de Saint-Exupéry,  
88100 Saint-Dié-des-Vosges (impression encre végétale sur papier recyclé)
Date du dépôt légal : 18/04/2016 • N°ISSN : 2493-2922 

Retrouvez nos actualités sur : 

06 08 58 31 12
a g e n c e  i m m o b i l i è r e

François CAILLIAUX 

10a avenue du Général de Gaulle 68150 RIBEAUVILLE

Contactez Sophie ou François ! 
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Accompagnateur de vos projets, 
pour une habitation adaptée

à votre situation.

              vous accompagne 
dans la mise en oeuvre de vos projets�!

Chaque année

9000 séniors
décèdent suite à un 

accident domestique 

dont 88% 
sont dus à une 

chute ? 

Seulement 6% 

des logements sont 

adaptés au 

vieillissement
 de la population�? 

fourmi d’idées !

Vous pouvez
anticiper & sécuriser

votre quotidien...

Saviez-vous
que 

Pour la petite histoire, Frank et Guillaume ont été les voisins 
des  Bla-Blateuses durant ces derniers mois à la Pépinière. Mo’ 
& Ka’ peuvent vous le confirmer, ces 2 -là, ce sont de grands 
bosseurs qui regorgent d’idées !

Chez Oecoo, les travaux, ils en connaissent un rayon ! Ces 2 
cerveaux ne laissent rien au hasard pour la gestion de leurs 
chantiers ! Ils vous accompagnent dans la mise en œuvre de 
vos projets pour une habitation adaptée à votre situation. 
Oecoo, c’est le véritable trait d’union de vos projets ! 

Oecoo a vu le jour il y a tout juste un an et nous vous 
entendons déjà nous dire : c’est quoi ce nom ? Notre binôme 
cherchait un nom facile à prononcer et mémorisable. Mais 
leur nom devait également générer un capital sympathie. 
Ils se sont donc mis à la recherche d’un animal qui pourrait 
symboliser leur petite entreprise. Ils souhaitaient trouver un 
animal bâtisseur et les investigations ont abouti sur la fourmi 
« oecophylla », une fourmi verte et orange d’où le rappel sur 
le logo actuel Oecoo. Les « oecophylla » sont des fourmis 
ouvrières / tisserandes qui créent des chaînes, elles ont un fort 
pouvoir d’organisation et d’anticipation face aux prédateurs 
! Elles sont travailleuses, organisées et résistantes autour de 
leur reine. Elles symbolisent parfaitement, le réseau, ce qui en 
a fait une excellente représentation à décliner pour l’image 
de la société à naître : Oecoo. La fourmi a ouvert la route… 
Reste maintenant à Frank et Guillaume de développer leur 
communauté de fourmis.
Zoom sur une équipe qui ne laisse rien au hasard pour ses 
chantiers et qui place l’humain au cœur des préoccupations !

Frank et Guillaume, c’est d’abord un binôme complémentaire 
depuis plus de 10 ans. Ils ont été tous deux salariés au sein 
d’un grand groupe suisse de matériel sanitaire et leurs âmes 
aventurières, les ont peu à peu poussées vers l’envie de créer : 
« Nous avons senti au travers de nos clients qu’il y avait un marché 
inexploité, de vrais besoins en termes d’accompagnement de projets 
habitat… Nous avions acquis de l’expérience et un vrai savoir-faire 
en tant que salariés et souhaitions pouvoir le mettre à profit de nos 
propres clients… ».

Tout est parti d’un constat très simple pour nos 2 compères 
entrepreneurs : 
• Seulement 6% des logements sont adaptés au 

vieillissement de la population.
•  Chaque année, 9 000 séniors décèdent suite à un 

accident domestique dont 88% sont dus à une chute.

Leur leitmotiv premier a donc été l’anticipation et la 
sécurisation du quotidien de cette cible. Mais, outre le 
maintien à domicile des séniors ou l’adaptabilité des 
personnes à mobilité réduite, nos 2 entrepreneurs peuvent 
se positionner sur tous types de projets habitat. Frank 
et Guillaume comparent à juste titre un chantier à une 
montagne infranchissable : « la montagne, c’est beau… mais c’est 
aussi dangereux ! Se lancer dans des travaux, c’est assez similaire. 
Si on ne se prépare pas correctement, un projet habitat peut devenir 
un vrai cauchemar… qui peut coûter très cher ! Et c’est là que nous 
avons une carte à jouer ! ». Partant de là, ils ont créé Oecoo, 
pour vous accompagner dans vos travaux et vous guider à 
l’image d’une communauté de fourmis. Pour ce faire, Frank et 
Guillaume se sont entourés du savoir-faire de professionnels 
du bâtiment, de l’immobilier et de la santé. Et pour les travaux, 
ils s’entourent d’un réseau d’experts car comme ils le disent : 
« faire des travaux oui mais pas avec n’importe qui ! D’ici à fin 2018, 
notre objectif est d’atteindre le palier de 150 entreprises partenaires 
en Alsace sélectionnées rigoureusement sur des critères de fiabilité, 
de références et de recommandations. Nous ne travaillons qu’avec des 
professionnels certifiés dont les valeurs coïncident avec les nôtres » 
précise Frank.

WOS
ESCH ? 

Oecoo :
plus jamais seul pour vos travaux ! 
« Un chantier, c’est avant tout un espace où la vie s’écrit » et c’est Guillaume Hamerel et Frank Zanin, les 2 gérants d’Oecoo, 
cette petite entreprise qui monte qui monte à la Pépinière d’Entreprises Cap’Réseau de Bergheim, qui le disent ! 
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BANQUE, 
ASSURANCE, 
TÉLÉPHONIE… 
GAGNEZ À 
COMPARER !
UNE BANQUE QUI APPARTIENT 
À SES CLIENTS, ÇA CHANGE TOUT.

Le Crédit Mutuel, banque coopérative, appartient à ses 7,8 millions de clients-sociétaires.

Caisse Fédérale de Crédit Mutuel et Caisses affiliées, société coopérative à forme de société anonyme au capital de 5 458 531 008 euros, 4 rue Frédéric-Guillaume Raiffeisen, 
67913 Strasbourg Cedex 9, RCS Strasbourg B 588 505 354 - N° ORIAS : 07 003 758. Banques régies par les articles L.511-1 et suivants du code monétaire et financier.

Ribeauvillé Taennchel
Place de l’Hôtel de Ville – Ribeauvillé

Agences à :  
Bergheim – Guémar – Mittelwihr – Ostheim

Courriel : 03400@creditmutuel.fr
Tél. : 03 89 20 45 69
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 sélectionne pour 
vous, les 

entreprises de 
proximité les plus 

compétentes.

vous explique de 
façon détaillée, les 
devis proposés par 

les entreprises 
interrogées.

Les étapes clés
de votre accompagnement

véritable trait d’union
de vos projets !

organise le 
planning 

d’exécution 
des travaux.

vous présente 
les entreprises 

retenues.

découvre et 
analyse vos besoins, 
vos envies lors d’un 
rendez-vous à votre 
domicile, puis établit 

un cahier des 
charges précis.

Cap Réseau
22 route de Colmar · 68750 BERGHEIM

www.oecoo.fr

contact@oecoo.fr

03 89 58 62 65

OECOO
Guillaume Hamerel et Frank Zanin
Cap’Réseau – Pépinière d’entreprises 

22, route de Colmar - 68750 BERGHEIM

TEL. 03 89 58 62 65

www.oecoo.fr

  OECOO

« Notre motivation n’est pas de simplement 
réaliser vos travaux mais bien de réaliser 
votre projet, celui où se cache une partie de 
rêve », bien dit Guillaume, on signe où ? 

Avec Frank et Guillaume, vous serez entre 
de bonnes mains, parole de  Bla-Blateuses !  
Ils seront votre boussole dans cette 
grande aventure que peut être la gestion 
de travaux ! Un seul conseil : faites route 
avec eux ! 

Frank
 alias « le prudent »

Un homme de conviction agissant avec 
beaucoup de sagesse. C’est un passionné du 

bâtiment et ses 15 années d’expérience dans le 
domaine représentent une force redoutable qui lui 

permet de gravir des montagnes ! Rien ne lui fait peur 
en matière de travaux ! C’est un grand polyvalent, un 

vrai autodidacte plein de ressources. « Mais j’ai aussi mes 
défauts, hein, par exemple, je déteste l’informatique, j’y mets 

pourtant beaucoup d’efforts mais je manque clairement de 
patience dans ce domaine, je ne m’y fais pas… Je préfère 

de loin être sur mes chantiers ! » nous confie-t’il 
devant son beau MacBook rutilant !

Guillaume
 alias « l’optimiste de nature » 

Il a une (non 15 !) idée(s) par jour, curieux 
de tout ce qui se fait en matière de dernières 

technologies, il pilote toute la partie digitale de la société 
et œuvre au développement du réseau des partenaires 
d’Oecoo. On peut dire qu’il cache bien son jeu celui-là, 

figurez-vous qu’il a fait un début de carrière dans le rugby et 
qu’il a même participé à une Coupe du Monde de Rugby en 

1999 !!! Si, si, une star parmi nous ! Guillaume le dit d’ailleurs 
en restant toujours très humble : « le rugby m’a apporté 

l’esprit de compétition mais aussi la notion de réseau, de 
travail en groupe… ». Vous pourrez d’ailleurs retrouver 

Guillaume les dimanches sur le terrain de 
rugby de Colmar puisqu’il entraîne 

depuis peu l’équipe 1. 
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Bulle & quoi ? Bulle & Co’, Co’ comme COpains comme 
COchons, COcorico, COquinous ou tout simplement 
comme COmmunication ! 

Nous y voilà ! Bulle & Co’ est, comme son nom l’indique (ou 
presque), une agence de communication. En résumé et pour faire 
simple, c’est une agence qui vous accompagne lors de la mise en 
place de votre stratégie de communication : 
« Coucou, je vends un produit que personne ne connaît : le Schmurtzala, 
vous pouvez m’aider à le faire connaître ? » 
« Mais ouiiiii ! pour faire connaître le Schmurtzala, on vous préconise de 
mettre en place une campagne radio sur TIP MUSOC et puis d’y associer 
une campagne d’affichage sur Colmwihr pour bénéficier des avantages 
d’un mix-media ! » 
ou bien 
« pour développer la notoriété du Schmurtzala, rien ne vaut la création 
d’un site internet sur-mesure ! » 
et puis surtout 
« Avant tout, il faut créer un logo pour le Schmurtzala, une identité 
visuelle forte et distinctive, sans oublier les cartes de visite qui vont bien et 
le tract qui envoie du lourd ! » et on en passe et des meilleurs… 

Bulle & Co’, en bref, c’est une merveilleuse boîte-à-outils-multi-
supports-de-comm’. De la création graphique tous supports, 
en passant par la fabrication, l’impression, la distribution, la 
réservation et la planification d’espaces publicitaires et tout et 
TOUT ! Aucun projet ne se ressemble puisque chaque client est 
différent et que notre crédo c’est le sur-mesure…

Comme si la comm’ ne suffisait pas, les Bulles ont décidé il y a 
maintenant 2 ans, de lancer un nouveau support 100% pur jus du 
cru : le Bibbele Mag’ ! Toutes les compétences étaient réunies 
au sein de Bulle & Co’ : le rédactionnel (l’écriture c’est notre 
dada !), la conception graphique (la créa c’est notre dada !), la 
commercialisation d’espaces publicitaires (Carine est merveilleuse, 
c’est notre mama), bref, vous mettez tout ça dans le termobullix et 
vlan, vla qu’en ressort un Bibbele Mag’ tout cuit tout neuf ! 
Une fois n’est pas coutume, maintenant, la parole est donnée aux 
« Bulleuses- Bla-Blateuses », car elles sont indéniablement les mieux 
placées pour vous parler de leur « bébé-bulle », chacune à sa 
manière vous livre sa story made in Bulle & Co’, c’est bien, c’est beau, 
c’est Bulle…

PORTRAIT
D'ÉCO

Sortez de votre Bulle,
entrez dans la nôtre !

BULLE & CO’
Agence de comm’ et de pub’ 
NOUVELLE ADRESSE : 
2, rue Jordan – 68750 BERGHEIM

TEL.  03 89 47 26 47 

info@bulleandco.fr 

bulleandco.fr 

  Bulle & Co’ 
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Sonia
Mon aventure Bulle a commencé 
il y a 12 ans ! Déjà... le temps 
passe vite ! Une rencontre, un 
premier projet, puis d’autres et 
encore plus...  disons que depuis le 
temps Mo’ et Ka’ me connaissent 
sur le bout des doigts ! Souvent 
dans l’ombre (la fille du placard, 
comme je dis souvent), j’aime 
composer, imaginer, et créer pour 
tous nos clients. Disons que chez 
Bulle, ça glisse, toujours une pour 
compléter l’autre, ça rebondit 
comme des ballons :-) 
Un peu prise au dépourvu quand 
les filles me demandent d’écrire 
une partie de l’article... Comment 
dire je n’ai pas l’habitude de ça, 
je suis plutôt celle qui met une 
image sur un produit, une idée 
sur un bout de papier... Du coup 
je fais ce que je fais le mieux : un 
portrait de vos Bulles. Mo’, une 
petite tête qui bouillonne d’idées 
(5 à la minute et je n’exagère 
même pas), Ka’, plus terre à 
terre, qui nous ancre à la réalité 
(heureusement)... et moi (toujours 
le plus dur) qui ne voit qu’images 
au travers des mots... une parole 
et j’image le tout... vous m’avez 
perdu,  je rentre dans ma bulle à 
imaginer monts et merveilles ! 
3 caractères, 3 visions, 3 drôles de 
dames pour vous surprendre !

Moana
« Chewing comm’ c’est bien non ? Ou alors Bulle de Comm, 
ah ouaiiiss Bulle de Com* ça claque ! » J’avais 19 ans, 
j’étais en stage de fin d’études à la radio Top Music 
de Sélestat et puis je m’étais mis en tête de créer une 
agence de comm’ une fois mon DUT en poche. J’étais 
jeune, inconsciente et surtout, je n’avais même pas 
peur ! Mon projet est arrivé aux oreilles de mon maître 
de stage à l’époque qui me dit « BANCO, il nous manque 
une agence de comm’ sur Sélestat, on va s’associer et la 
créer ensemble ! » WHAT THE F…. WHHHAAAAT ??!!! 19 
ans, toutes mes dents et on me propose de mettre sur 
pied mon projet jusque-là imaginaire ?  
Ni une ni 2, nous voilà 4 associés : Béatrice, Stéphane, 
Christophe et moi. Parenthèse Kleenex : merci à eux, 
nous ne serions pas là aujourd’hui pour parler Bulle 
s’ils n’avaient pas eu cette petite dose d’inconscience 
pour me suivre, alors du fond du cœur : merci. Me 
voilà donc gérante d’une agence de comm’ à peine 
sortie de l’IUT « euuhhhhh siouplllléééé comment ça se 
passe en fait dans la vraie vie ? Nan parce que moi j’ai fait 
plein de trucs en théorie mais en pratique ça donne quoi ? ». 
Ça donne que j’ai très vite fait le constat suivant : JE 
SUIS ARCHINULLE EN COMMERCIAL !!! 
Fort heureusement, mes associés ont volé à ma 
rescousse (ont-ils eu pitié de moi ?) et ont engagé une 
commerciale. Elle est arrivée comme ça, un matin, le 
sourire Ultra-Bright-Du-Commercial : 
mon ange tombé du ciel (ok j’exagère un peu mais elle 
aime bien quand je la flatte) : MADAME CARINE ! Et 
là, mesdames et messieurs, plus de rigolage ! Carine 
alias PIT-BULLE a commencé à rentrer des projets puis 
des projets… Bulle & Co’ a pris de l’ampleur jusqu’au 
jour où toutes les 2, nous nous sommes dit « et si on 
quittait Sélestat pour aller dans le vignoble ?  Nan parce que 
dans le vignoble, y’a moyen de boire plein de ch’tis canons ! ». 
Aussitôt dit, aussitôt fait, en 2015 nous voilà parachutées 
à Bergheim, pour le meilleur et pour le meilleur (chez 
Bulle, le pire n’existe pas !), une pour toutes et toutes pour 
une ! Sonia, notre graphiste qui bulle avec nous depuis 
plus de 10 ans, a intégré le capital de Bulle & Co’ comme 
associée : de 2 nous passons à 3 drôles de bulles… 
Bulle & Co’ c’est plus que « juste » une agence de comm’ et 
de pub, Bulle & Co’ c’est notre ADN et surtout, Bulle & Co’ 
ce sont tous ces chouettes client(e)s qui nous donnent 
envie de venir à l’agence tous les matins.  En fait, qu’est-ce 
qu’on est bien dans notre Bulle, tu viens ?

Carine
Pour ma part, j’ai pris le train en marche en 2006. 
Lorsque j’ai intégré l’aventure, Bulle & Co’ avait un an 
mais n’avait pas encore vraiment décollé… C’était la 
petite start-up en devenir…  Je me souviendrai toujours 
de nos premiers locaux à Sélestat avec ce grand mur 
rose et ses bulles, une œuvre « spéciale Bulle & Co’ » 
made by Jean Risacher, grand artiste Sélestadien. C’est 
précisément dans ce bureau que je fais la connaissance 
de Moana & Sonia et c’est là que tout a démarré. Que 
de beaux souvenirs : entre Christophe qui nous a fait 
sa crise d’appendicite dès mon arrivée et tous nos 
fous-rires avec les membres de l’équipe Top Music, 
que de vécu ! Je remercie d’ailleurs tous les membres 
fondateurs de Bulle & Co’ ! 
Pendant nos 10 années passées à Sélestat, le duo 
complémentaire Moana-Carine s’est affirmé et n’a 
cessé de se développer, un truc de fou !!! Puis en 2015, le 
challenge de la reprise de Bulle & Co’ a été une évidence 
pour notre duo ! Voilà 4 ans maintenant que nous volons 
de nos propres ailes à Bergheim avec la volonté de 
développer le vignoble et nous y voilà !!! Merci à tous nos 
clients sans qui cette aventure ne serait pas possible ! 
On vous aime !
Au fil du temps, je vois Moana comme la petite sœur 
que je n’ai pas eue, on se connaît trop bien ! Plus besoin 
ou alors presque plus besoin de se parler, ça roule tout 
seul. Pour les gens qui nous voient à l’œuvre, c’est même 
assez déconcertant : « mais comment vous faites ? Qui fait 
quoi exactement ? ». Nous on le sait, n’est-ce pas ma ptite 
Blumette et c’est justement la clé de notre succès ! 
Et la ptite Sonia dans tout ça ? Une belle histoire 
humaine aussi. Il y a de ces rencontres de la vie qu’on ne 
changerait pour rien au monde et bien pour moi, Sonia 
& Moana en font partie ! Nous avons vécu tellement de 
choses ensemble et il en ressort de superbes projets, de 
très belles références pour Bulle & Co’ ! A 3, on déchire !!!  
Chacune ses champs de compétences bien-sûr : 
- Moana pilote tous les projets agence d’une main de 
maîtresse alliant à merveille créativité et organisation.
- Sonia c’est notre artiste, la créa c’est son dada. Elle a un 
sens aigu des belles choses, c’est indéniable. C’est notre 
petite perle, notre valeur ajoutée ! 
Et moi, oui j’aime l’humain, les gens. Nos clients 
m’apportent beaucoup chacun à leur manière. J’aime 
toutes ces rencontres riches en tous sens… Pour moi, 
chaque projet, nous fait grandir !

* oui parce qu’à la création, on s’appelait 
bien Bulle de Com mais une autre agence 
de comm’ s’appelait déjà comme ça sur 
Paris (erreur de débutants, ET ALORS !) 
du coup, on a préféré changer notre fusil 
d’épaule pour éviter les micmacs !

À VOUS DE 

JOUER
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Késakofoto ?
Pour cette nouvelle édition du Késakofoto, c’est Mo’ qui 
vous a déniché la photo, bon il faut avouer qu’elle ne s’est 
pas foulée. Niveau de difficulté 1 ! Du coup et en toute 
logique, on devrait CROULER sous vos photos, non ?

Comme à l’accoutumée, 
cette photo a été prise
dans le secteur de 
la Communauté 
de Communes de 
Ribeauvillé... 
Mais où ?

Saurez-vous 
retrouver
cet endroit ?

COMMENT ON GAGNE ? 

1  RETROUVEZ CET ENDROIT

2  ALLEZ-VOUS Y PRENDRE EN PHOTO 
On vous connaît, vous ne résisterez pas à l’envie de vous mettre 
scène dans des positions rocambolesques, alors mettez quand 

même un casque sur la caboche au cas où vous déraperiez 
et respectez bien la consigne :

il faut que VOUS soyez aussi sur la photo.

3  ENVOYEZ-NOUS PAR MAIL LA PHOTO  
kesakofoto@bibbelemag.fr

ainsi que vos nom, prénom et localité, 
jusqu’au 31 octobre 2018.

4  APRÈS LE 5 NOVEMBRE 2018,
 toutes les photos seront publiées sur la page Facebook  

du  Bibbele Mag’, la photo qui obtiendra  

LE PLUS DE  « J’AIME »*  

SERA ÉLUE GAGNANTE ! 

QU'EST-CE QU'ON GAGNE ?  
Un bon moment d’une valeur de 50 € TTC 

pour aller profiter d’une pause gourmande à 
Auberge du Parc Carola de Ribeauvillé !
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ÉDITION

L’association « Rencontres de Musique
Ancienne de Ribeauvillé »
remercie chaleureusement tous ses partenaires :

22 septembre ~ 13 octobre

2018

Ribeauvillé
Alsace ˜ France

Renseignements : Bureau du festival - 03 89 58 97 75 (répondeur)

www.musiqueancienneribeauville.eu
 Bulletin de commande à renvoyer à :
Rencontres de Musique Ancienne - Mairie de Ribeauvillé 
2 Place de l’Hôtel de Ville   BP 50037   F-68152 Ribeauvillé cedex

• Nom 1 ..............................................................................................................  • Prénom 1 ........................................................................................

• Nom 2 ..............................................................................................................  • Prénom 2 ........................................................................................

• Adresse ............................................................................................................................................................................................................................

• Code postal..........................................  • Ville ...........................................................................................  • Pays ...................................................

• Téléphone ............................................  • e-mail............................................................................................................................................

 Abonnements (1) Placement en première partie d'église  /  (2) Placement en deuxième partie d'église.

Tarif  découverte : 10 €. Entrée selon disponibilité en caisse du soir de chaque concert. Placement en fond d'église. Non cumulable avec autre réduction. TOTAL GÉNÉRAL :

Concert 1 Concert 2 Concert 3 Concert 4 Concert 5 Concert 6
TOTAL

Billetterie Tarif 1(1) Qté Tarif 2(2) Qté Tarif Qté Tarif Qté Tarif Qté Tarif Qté Tarif Qté
Tarif plein 30 €  25 € 20 € 25 € 20 € 25 € 25 €

Tarif réduit 28 € 23 € 18 € 23 € 18 € 23 € 23 €
Jeune/Vitaculture* 5,50 € 5,50 € 5,50 € 5,50 € 5,50 € 5,50 €
Enfant (- de 15 ans) 0 € 0 € 0 € 0 € 0 € 0 €

3 concerts 27 € 22 € 17 € 22 € 17 € 22 € 22 €
4 à 5 concerts 25 € 20 € 16 € 20 € 16 € 20 € 20 €
Tous concerts 115 €

Samedi 22 septembre - 20h

Vox Luminis
Dixit Dominus HWV 232, G.F. Haendel (1685 – 1759)  
Magnificat BWV 243b, J.S. Bach (1685 – 1750) 
Direction : Lionel MEUNIER
—
Dimanche 23 septembre - 17h

Double Face
Du cornet à bouquin au cornet à piston
Extraits des œuvres du début du style Baroque (1600-1650)
au début du Romantisme (1800-1850)
—
Samedi 29 septembre - 20h

Le Concert Royal
Musika Michaelis
Avec Stéphan Mac LÉOD (voix de basse), Guy FERBER,
René MAZE, Aline THÉRY (trompettes baroques),
Thomas HOLZINGER (timbales baroques),
Francis JACOB (orgue)

WEEKEND IRLANDAIS
Samedi 6 octobre

15h :  Les deux Bossus et le Secret de la forêt 
enchantée. Conte et spectacle musical théâtralisé
Entrée libre
Metteur en scène : Vincent Inchingolo 

20h : Musiques et chansons traditionnelles d’Irlande 
et d’Amerique du nord. Un voyage musical qui commence aux 
racines celtiques autour du compositeur Irlandais T. Carolan
Vincent Inchingolo (guitare et chant)
—

Dimanche 7 octobre – 17h

The Curious Bards
Musique et chansons irlandaises du XVIIIe

Directeur artistique : Alix Boivert
—
Samedi 13 octobre - 20h

La Fenice
Honor di parnasso, Claudio Monteverdi
(Le chant des neuf muses et musique à la naissance
du baroque italien). Une création jamais donnée jusqu’ici…
Direction : Jean TUBERY
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I WANT YOU
FOR HANDBALL CLUB DE RIBEAUVILLE�!

L’équipe des hommes est au complet, en revanche, il reste 
des places à prendre chez les filles ! N’hésitez pas à entrer en 
contact avec Frédéric Kempf, le Président du Club, pour plus 
d’infos et n’ayez crainte, futures joueuses que vous êtes, même 
si vous n’avez JAMAIS touché une balle de hand de votre vie, 
vous trouverez votre place parmi les filles : « Lorsque ce sont des 
débutantes, je divise le terrain en 2. Ça me permet de prendre du 
temps pour les nouvelles tout en gérant le groupe à côté. Au début on 
travaille surtout la motricité, comment rattraper les balles et puis en 
fin de séance tout le monde se mêle et joue ensemble » nous précise 
Ramsa. Pour jouer au HandBall à Ribeauvillé pas de chichis ni 
de prérequis. « Il faut être dynamique, avoir l’esprit d’équipe et être 
prêt à s’engager car c’est un investissement temps certain et dans une 
équipe, on doit pouvoir compter sur ses coéquipiers ! ». En plein essor, 
le club envisage de s’agrandir encore avec la création d’une 
équipe de jeunes (- de 11 ans) pour la saison 2019/2020, avis aux 
amateurs, c’est le moment de vous manifester ! Un projet de 
BabyHand est aussi dans les cartons, mais comme on dit : chi va 
piano, va sano e va lontano !

Envie de tapoter la 
baballe ? Ce qu’il faut savoir : 

- A partir de 16 ans 
- 1 entraînement par semaine (tous les 

mercredis de 20h à 22h pour les filles et tous 
les jeudis de 20h à 22h pour les garçons) et 1 

match par week-end (sauf périodes de trêves).
- Licence : 90 € / an 

N’hésitez pas à venir voir, essayer, tapoter, 
dribbler, lancer et peut-être même 

marquer ! Histoire de « tâter le 
terrain » et plus si affinités …

L’ASSOC

Le Handball Club de Ribeauvillé a été fondé en 2001. Il compte 
actuellement 40 membres, 2 équipes « séniors »*: une masculine 
(25 joueurs) et une féminine (14 joueuses) qui évoluent toutes 
deux en départemental. Les  Bla-blateuses sont allées à la rencontre 
de Ramsa Cambus, coach de l’équipe féminine depuis maintenant 
1 an. Plein feu sur un club sportif à part, où la dimension humaine et 
l’esprit bon enfant font balle au centre… 

Ramsa Cambus détient un joli palmarès dans le monde du 
Handball. C’est par un heureux hasard qu’elle est devenue 
coach officielle de l’équipe féminine ! « J’habite Sélestat, je ne 
suis donc pas au fait de ce qui se passe à Ribeauvillé... Un jour, j’ai 
fait venir un artisan chez moi. Dans l’appartement, on a des balles 
de hand qui traînent un peu partout et l’artisan m’explique qu’il 
entraîne une équipe féminine à Ribeauvillé et qu’il aimerait mon 
avis… j’y suis allée et… j’y suis restée ! ». Pendant quelques mois, 
Ramsa a entraîné les 2 équipes : féminine ET masculine ! 
Quelle énergie cette Ramsa ! Et puis finalement, solidarité 
féminine oblige, elle s’est décidée à se consacrer uniquement 
aux filles « Je me suis attachée à elles ! Les filles ont de très belles 
valeurs qu’elles font passer avant le challenge. Ça m’a touché parce 
que c’était assez nouveau pour moi qui ait davantage évolué dans 
le monde de la compétition ! ». Ceci étant, difficile de laisser 
les gars sur le carreau…. Qu’à cela ne tienne, c’était sans 
compter sur la botte secrète de Ramsa à savoir Gaétan, qui 
n’est autre que son mari, lui aussi, handballeur de qualité ! 
« La condition pour que je m’occupe des filles, c’était que les mecs 
soient entre de bonnes mains, et je savais qu’avec Gaétan ce serait 
le cas… ». Et voilà une affaire qui roule, chaque équipe a trouvé 
coach à son pied et visiblement, la mayonnaise prend plutôt 
bien puisque les 2 équipes ne cessent de grimper dans le 
classement départemental !

Ce petit quelque chose qui fait toute la différence … 
« Le sport et la compétition, c’est bien, mais à Ribeauvillé, j’ai 
découvert des valeurs humaines fortes. Au fur et à mesure des 
séances, je vois les joueuses évoluer, progresser, se perfectionner… 
Il faut savoir que les ¾ de l’équipe féminine se sont constituées 
durant les 2 dernières années, l’équipe est toute jeune ! Certains 
éléments, en arrivant, peinaient à mettre un pied devant l’autre et 
en fin de saison, ces mêmes personnes se sont révélées et nous ont 
fait de belles surprises ! L’équipe des filles est très hétéroclite, elle 
comprend des caractères introvertis et d’autres plus forts. Le mix de 
tout ça génère une équipe hyper soudée qui a su évoluer ensemble 
et qui évolue encore…. Une chose est sûre, « mes filles », elles 
promettent ! Cette équipe possède un état d’esprit sain et grâce à 
leur progression, elles deviennent de plus en plus crédibles aux yeux 
des équipes adverses, et ça, c’est bon ! Au-delà de mon rôle de coach, 
je prends avec elles, une belle leçon de vie car les filles ont compris ce 
qu’était la notion d’engagement, on a tous besoin les uns les autres, 
sans ça, on ne peut pas avancer. C’est pour moi une grande fierté de 
constater que cette valeur est partagée par toute l’équipe !  
Il faut reconnaître que cette mentalité, aussi bien chez les gars 
que chez les filles est vraiment propre à Ribeauvillé ! ». Ça vous 
étonne ? Nous non, puisqu’à Ribeau c’est beau la vie ! Après, 
sans vouloir jouer les mouchardes, il semblerait que les filles 
soient déjà Championnes d’Alsace… en matière de 3ème mi-
temps ! « C’est important de passer du temps et des bons moments 
ensemble en dehors du terrain, c’est aussi ça qui fait la richesse du 
sport ! En tous les cas, pour ça, les filles sont Number One !  La 3ème 
mi-temps n’a plus de secrets pour elles ! ».

Le Hand à Ribeau : c’est d’la balle !

* Que les choses soient bien claires, ok on a dit séniors mais ne vous attendez pas à voir 
jouer le 3ème âge car ça n’a RIEN A VOIR ! Sénior dans le monde du sport équivaut à la 
tranche d’âge 19 > 34 ans et plus si vous n’êtes pas totalement rouillés… ça pique hein !

HANDBALL CLUB DE RIBEAUVILLÉ
Frédéric Kempf (Président)
fred.kempf@free.fr - 5668108@ffhandball.net -  HBC Ribeauvillé 
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L’Amour
est dans le 
Vignoble

Que de cœurs 
à prendre !

episo
de 4l'a

mo

ur 
est dans         le vignoble

Madame, monsieur la/le 
célibataire : vous êtes 

maintenant convaincus 
que l’Amour est 
dans le Vignoble est 
LA solution pour 
rencontrer le Grand 

Amour Local ? 
Y’à plus qu’à !

Emmanuelle
35 ans

Fegersheim  
J’aime 
croquer la vie à pleine dents et mon 
leitmotiv est : « ne rêvez pas votre vie, 
vivez votre rêve ». Dans la vie j’aime 
passer du temps avec ma fille bien 
entendu ainsi que mes proches : ma famille, mes amis. J’aime aller au 
cinéma, au restaurant, me promener, regarder des séries tv, lire des 
magazines, les sports d’hiver, la piscine et les soirées cocooning. Je n’ai 
pas de passions en particulier, j’aime découvrir de nouvelles choses et 
suis ouverte à tout !

Je n’aime pas
le mensonge, les hommes qui ne savent pas ce qu’ils veulent, les 
champignons, la cigarette, les hommes plus petits que moi (je 
mesure 1m70).

Je recherche
étant comblée dans ma vie de mère et je souhaiterais également 
l’être dans ma vie de femme, c’est pourquoi je suis à la recherche d’une 
relation sérieuse, stable et durable. Je n’ai pas de style d’homme en 
particulier, je marche beaucoup au feeling, par contre j’ai une grosse 
préférence pour les non-fumeurs. 

Contactez-moi > emmanuelle@amour-vignoble.fr  

 Vincent
29 ans 

Guémar
J’aime
faire de la moto, la bonne humeur, 
une bonne bière, un barbecue entre 
amis, le cinéma, mon chien, la pêche 
et un «peu» les jeux vidéo (mais c’est 
juste parce que je suis seul et que je 
n’ai rien d’autre à faire !). Bref, pour moi les meilleures choses sont 
les plus simples ! 

Je n’aime pas
le vin rouge (ça tombe bien en Alsace, nous sommes experts en blancs !), 
les gens «plan-plan» qui manquent de dynamisme, la routine.

Je recherche
mon rayon de soleil qui aime rire, être chouchoutée, qui ne se prend 
pas la tête et qui apprécie les choses simples…

Contactez-moi > vincent@amour-vignoble.fr 

Maxime 
26 ans 

Colmar
J’aime
sortir en balade (un peu partout), 
partager de bons moments, le cinéma, 
les repas entre amis, les voyages, les 
restaurants à deux, apprendre et 
découvrir de nouvelles choses, les 
animaux, la vie, la sincérité, l’humour.

Je n’aime pas
les gens qui dorment 22h sur 24h et les choux de Bruxelles. A part 
cela, il n’y a rien d’autre qui me vient à l’esprit. Je suis très ouvert 
d’esprit et j’aime m’adapter.

Je recherche
une personne pour envisager une relation sérieuse, en qui je puisse 
avoir confiance et inversement.

Contactez-moi > maxime@amour-vignoble.fr 

Danielle
70 ans

Kaysersberg  
J’aime 
la  vie, les soirées entre amis, 
organiser un barbecue sur la 
terrasse, concocter de bons petits 
plats, bien manger, un verre de vin 
blanc d’Alsace, un Amer Bière avec 
une bretzel, les balades dans la nature, la musique, l’honnêteté, la 
simplicité, la fidélité, les réunions en famille.

Je n’aime pas
l’arrogance, le mensonge, les prétentieux.

Je recherche
un homme entre 68 et 72 ans, BCBG, grand, non-fumeur, simple, pas 
trop maigre, ayant le sens de l’humour, pour me tenir compagnie car 
la solitude commence à me peser suite à un veuvage. Actuellement, je 
n’ai pas de voiture. Si vous vous reconnaissez dans ce profil, n’hésitez 
pas à me contacter !

Contactez-moi > danielle@amour-vignoble.fr  

Xavier
31 ans 

Schiltigheim
J’aime
Le théâtre, le chant, la lecture, les 
sorties en famille ou entre amis, 
bien manger et bien boire (avec 
modération, bien évidemment !), 
mon chat !

Je n’aime pas
être en retard (et ceux qui le sont !), les personnes qui manquent de franchise.

Je recherche
je suis un homme sensible, généreux et drôle (parfois malgré moi !), je 
recherche une femme franche, tendre et attentionnée. Et si en plus, elle 
aime les animaux et apprécie la culture générale, alors là, je fonds !

Contactez-moi > xavier@amour-vignoble.fr 

Germaine
66 ans

Mutzig  
J’aime 
la danse, le vélo, les marches 
gourmandes, faire les vendanges…

Je recherche
 un bel homme entre 55 et 65 ans, 
simple et plein d’humour, très attentionné, grand, sportif et surtout 
avec un bon caractère ! 

Contactez-moi > germaine@amour-vignoble.fr  

Claude
56 ans 

Colmar
J’aime
la nature, les voyages, la musique, 
découvrir et apprendre, je suis un 
épicurien sensible et attentionné.

Je n’aime pas
l’égoïsme, l’hypocrisie, le non-respect de l’autre, le manque d’empathie 
et toutes les attitudes qui détruisent notre planète, la nature et le bien 
vivre ensemble.

Je recherche
une belle relation sereine, avec de la tendresse, une passion équilibrée, 
une osmose entre deux êtres, l’âme, le corps et l’esprit dans le partage, 
l’échange, le dialogue, les surprises, la bonne humeur et l’humour.

Contactez-moi > claude@amour-vignoble.fr

Il y 
a 532 810 
célibataires en 
Alsace. En considérant 
que la moitié sont des 
femmes et l’autre moitié des 
hommes, ça représente potentiellement 
266 405 couples !! ET OUI !!! TOUT CA !!!! Alors 
on s’est dit qu’il était de notre devoir de  Bla-Blateuses 
d’agir, à notre humble niveau, histoire de faire (un peu) 
baisser ces chiffres ! Notre appel été entendu et largement 
relayé par les médias locaux (MERCIIII) : Top Music, France 
Bleu Alsace, France Bleu Elsass et même le Parisien (MAIS 
SIIIIII !). Du coup, des tas de petits cœurs à prendre sont 
venus à nous avec leur portrait et leur jolie photo, découvrez 
les ci-après et… laissez-vous tenter !

Pour les éventuels prétendants et prétendantes : le mail 
indiqué sous chaque profil est un mail « provisoire » qui 
sera supprimé dans 1 mois. Ce dernier vous permet d’entrer 
en contact avec votre coup de cœur, libre à lui de vous 
communiquer ou non ses coordonnées personnelles (et 
puis bon, entre nous, après, vous vous débrouillez hein, nos 
compétences de cupidon s’arrêtent là. Pis surtout, c’est plus 
nos oignons !).

HAUT LES CŒURS, BAS LES MASQUES : aimez-vous ! 
Peace and love, chouquettes et pièce montée... 

Vos fidèles  Bla-Blateuses

INSCRIVEZ-VOUS au prochain épisode 
de l’Amour est dans le Vignoble 
(en plus c’est gratos !) 

Ensuite, envoyez-nous le tout à l’adresse mail :  
mo@bibbelemag.fr
ou par courrier :  Bibbele Mag’ - Bulle & Co
 2 rue Jordan - 68750 BERGHEIM 

Envoyez-nous votre portrait composé de : 
• votre prénom
• votre nom
• votre âge (allez, pas obligé ! ;))
• ce que vous aimez, ce que vous n’aimez pas et 

éventuellement le type de relation recherchée
• une photo de VOTRE TROMBINE (très important)

Vous pouvez les contacter jusqu’au 31 octobre, 
passé ce délai les messageries s’auto-détruiront :

le grand amour n’attend pas !
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S’SCHMECKT 

GUET ! 

La cuisine : une affaire de famille chez les Leiser ! 
Tout petit, Joseph est tombé dans la marmite : « Mes parents 
aimaient la cuisine et moi, j’ai toujours aimé manger ! Le déclic a eu 
lieu lors de ma communion solennelle ! J’ai passé la journée fourré 
dans les pattes du Chef du Foyer Etudiant Catholique qui s’occupait 
du repas. Dès ce jour, j’ai su que je ferai ma vie dans ce milieu ! ». Dès 
ses 14 ans, Joseph effectue des stages en cuisine pendant les 
vacances d’été. De 16 à 18 ans, il réalise son apprentissage dans 1 
établissement de renom : les Armes de France à Ammerschwihr 
chez Pierre Gaertner. C’est d’ailleurs là-bas, aux côtés du saucier 
de la brigade, qu’il développera son don pour les sauces ! A 18 
ans, Joseph décroche le titre de meilleur apprenti de l’Est. 
Son service militaire, il le passe dans les cuisines du Quartier 
Général ! « Tous les officiers et sous-officiers venaient manger chez 
nous ! Je me rappelle d’une manœuvre où nous avons dû préparer 
à manger pour 12 000 personnes, j’avais 30 personnes sous mes 
ordres… J’en garde des souvenirs fabuleux, c’était la belle époque ». A 
son retour en Alsace, Joseph fait une saison comme cuisinier au 
Clos Saint Vincent sur les hauteurs de Ribeauvillé. « J’ai toujours 
été désigné comme responsable, ça doit être à cause de ma grande 
gueule (rires), déjà à 10 ans j’étais le chef des servants de messe ! (re 
rires) ». Hé oui, Joseph il est comme ça : brut de décoffrage et à 
l’image de sa cuisine, sans demi-mesure ! On l’aime ou on ne 
l’aime pas mais peu lui importe « Je sais qui je suis et ce que je vaux, 
le reste m’est bien égal ! ». Bien évidemment, nous,  Bla-Blateuses, on 
adhère au personnage. Avec lui, pas de chichis c’est à prendre 
ou à laisser mais au moins on sait sur quel pied danser !

Joseph Leiser : 
personnage et cuisine
de caractère ! 

Une success story bien méritée ! 
Après son passage au Clos Saint Vincent, Joseph se 
donne corps et âme pour sa passion. Il enchaîne une 
saison en Corse, retourne aux Armes de France comme 
Chef de Partie Poissonnerie, repasse par la case Corse 
pour retourner une seconde fois au Clos Saint Vincent. 
« Finalement, partout où je suis passé, j’y suis retourné au 
moins 1 fois ! Faut croire que je laissais de bons souvenirs ! ». 
A 25 ans, il devient Chef dans l’établissement de Jean 
Schillinger (2 Etoiles Michelin), mais il sent bien que sa 
place est ailleurs… Au cours de sa 26ème année, Joseph 
voit passer une petite annonce dans le journal, la Cave 
coopérative de Ribeauvillé cherche un repreneur pour 
l’Auberge au Zahnacker ! « Nous étions 10 candidats, j’ai 
été retenu ! De toute façon soit cette affaire était pour moi, 
soit j’arrêtais le métier, j’étais arrivé à un stade où j’avais 
besoin de travailler pour moi… Nous avons alors lancé cette 
affaire avec mon associé de l’époque. J’avais 1 000 francs 
sur mon compte, que j’ai intégralement injecté pour payer 
les petits travaux de rafraîchissement et nous avons ouvert 
dans la foulée… ». L’Auberge au Zahnacker rencontre 
de suite un franc succès : « Nous avons ouvert le 15 avril 
1987, la veille de Pâques, parce qu’à l’époque, les anciens 
disaient qu’il ne fallait surtout pas ouvrir une affaire un 
Vendredi Saint, que ça portait malheur… Comme nous 
étions le seul établissement avec terrasse à Ribeauvillé, 
on faisait carton plein tous les jours de midi à minuit… ». 
Au fur et à mesure des années, de nouvelles terrasses 
voient le jour à Ribeauvillé, Joseph doit donc affiner 
son positionnement pour faire face à cette concurrence 
naissante et c’est ainsi que le Zahnacker affiche 
progressivement une carte semi-gastronomique. 

En 1997, l’opportunité s’offre à Joseph de récupérer la 
gérance du restaurant au Cheval Noir situé à quelques 
pas du Zahnacker. Banco ! On n’arrête pas une équipe 
qui gagne ! 2 ans après, Pascal Frick, déjà membre 
de l’équipe du Zahnacker depuis 10 ans devient 
responsable de l’établissement, il est depuis resté 
aux manettes sous la direction de Joseph. « Le Cheval 
Noir est davantage un concept brasserie, il fallait que mes 
deux établissements soient positionnés différemment sans 
quoi je me faisais moi-même concurrence ! ». Pari réussi 
pour Joseph qui pilote d’une main de maître ces 2 
restaurants dont le succès est incontestable, puisqu’ils 
ne désemplissent pas !

Joseph est une figure emblématique de la gastronomie 
Ribeauvilloise et de ses alentours. Il est connu pour sa 
cuisine raffinée et aussi pour son caractère bien trempé ! 
Plein feu sur un Chef, qui, sous ses airs de grand costaud 
dissimule un cœur gros comme ça… 
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Comme dans toutes les belles histoires, il y a une fin…
Joseph nous a annoncé qu’il céderait sa place à la relève d’ici fin 
2019. « Je suis un des plus anciens Chef de Ribeauvillé ! Ça fait 42 ans 
que je donne TOUT à mon métier, à ma passion : la cuisine. Pendant 
les 15 premières années, je n’ai pratiquement pas pris de vacances et 
très peu de salaire, j’ai tout sacrifié pour mon entreprise, parce que je 
le voulais bien évidemment et je ne regrette rien. Il y a 1 an, j’ai fêté 
les 30 ans du Zahnacker, entre temps, j’ai perdu des amis très chers… 
Je me rends compte que la vie ne tient qu’à un fil et j’ai maintenant 
envie de profiter de ma famille, de mes enfants, de ma petite fille, j’ai 
envie de voyager… de vivre ! Mais l’amour de la cuisine ne s’efface pas 
comme ça, c’est pourquoi je songe, entre 2 voyages, à faire un peu de 
consulting en restauration ! ».

Aucune inquiétude à avoir quant à la pérennisation des 2 
établissements, Joseph ne laisse rien au hasard : « Je veux que la 
suite soit maîtrisée, je ne lâcherai pas mes affaires n’importe comment et 
à n’importe qui pour une question d’argent. Toutes ces années travaillées 
doivent être pérennisées. Pour le Cheval Noir, sans surprise, c’est Pascal 
qui assurera la relève, il connaît la maison ! Le futur Chef du Zahnacker, 
quant à lui, aura bien sûr sa propre « patte » mais je veillerai à le former 
personnellement. J’ai tellement donné dans ces établissements que je ne 
veux pas les confier au premier venu, je choisirai les personnes les plus à 
même de poursuivre le travail entamé ». Voila, c’est dit, il vous reste 
un peu plus d’un an pour aller profiter de ces 2 établissements 
« Made in Joseph Leiser », après cela, une page se tournera mais 
le « Cheval » et le « Zahn » continueront de régaler locaux et 
touristes, pour bon nombre d’années encore ! 

AUBERGE  
AU ZAHNACKER 
8, avenue du Général de Gaulle 
68150 RIBEAUVILLÉ

TEL. 03 89 73 60 77 

www.restaurant-zahnacker.fr

  Auberge au Zahnacker

RESTAURANT
AU CHEVAL NOIR 
2, avenue du Général de Gaulle 
68150 RIBEAUVILLÉ

TEL. 03 89 73 37 83

www.cheval-noir-ribeauville.fr

  Restaurant Au Cheval Noir

Savoir 
dire MERCI…

Comme on vous l’a expliqué, Joseph, 
il est entier. Quand il aime, il aime et quand 

il n’aime pas… BREF, toujours est-il qu’il n’oublie 
pas les personnes qui lui ont tendu la main lorsqu’il 

en avait besoin et c’est tout à son honneur : « c’est très 
important pour moi de faire savoir que la Cave Coopérative de 

Ribeauvillé m’a beaucoup aidé durant mon parcours. Dans une 
affaire, il y a toujours des hauts et des bas. Avant de racheter 
le fonds de commerce (en 1998) et les murs du Zahnacker (en 

2012), alors que la cave était propriétaire, j’ai toujours pu 
compter sur eux, ils m’ont soutenu moralement, financiè-

rement en étalant les charges par exemple… Grâce à 
leur compréhension, j’ai pu rebondir et arriver 

là où j’en suis aujourd’hui, alors : UN 
GRAND MERCI ! ».
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Ribo’Cycles, une affaire qui roule !

Passionné de moto-cross dès le plus jeune âge, Nicolas a 
très vite su quelle serait sa voie. Ancien de l’Ecole Ste Marie 
de Ribeauvillé, il fait partie de ces jeunes qui décident de 
transformer leur passion en métier. A 15 ans, déterminé, il 
démarre son cursus par un CAP/BEP Mécanique Cycles et 
Motos en contrat d’apprentissage chez Yamaha Colmar. Une 
fois l’examen décroché, il décide de continuer son cursus avec 
la filière Bac Pro Commerce et Services, toujours en alternance 
dans une enseigne de distribution d’articles de sport cette fois, 
plus précisément chez Disport à Colmar au rayon cycles. Puis, 
il rejoint pendant 4 ans l’un de ses anciens collègues qui venait 
de créer 2 magasins dédiés à la moto à Colmar et à Munster. 4 
années pendant lesquelles Nicolas se perfectionne encore… 

De fil en aiguille, de l’atelier avec son CAP/BEP Mécanique à la 
vente, Nicolas détient toutes les armes pour réaliser son rêve : 
l’ouverture d’un commerce dédié exclusivement aux 2 roues ! 
Nicolas Bahloul, originaire d’Aubure, est le fils de 2 
entrepreneurs : une maman dans l’immobilier et un papa à la 
tête d’une entreprise de peinture. Lorsqu’il parle de son projet à 
ses parents, tout s’enchaîne, maman trouve le local rêvé rue de 
Landau à Ribeauvillé, juste à côté du collège et papa n’a qu’une 
hâte, se mettre aux travaux… En avril 2004, Ribo’Cycles voit le 
jour ! Et Nicolas en est encore très fier aujourd’hui : « un grand 
merci à mes parents sans qui rien n’aurait été possible ! Ils ont été mon 
moteur dans cette aventure… ».

Vélos, scooters, motos (petites cylindrées), quads… à la 
vente ou dans son atelier, le 2 roues n’a pas de secret pour 
Nicolas et comme il le dit si bien : « réparation et vente, tout est 
complémentaire dans mon métier ! ». Entrons chez Ribo’Cycles 
et parlons-en de ces 2 roues ! 

Ribo’Cycles, côté boutique

C’est un magasin « comme à 
l’époque » avec une expo de 
vélos, scooters*, motos*… L’offre 
est large et permet de répondre à 
une cible large. 

Vélos : vélo enfant au sénior, 
sportif aguerri ou monsieur tout 
le monde, du VTT au vélo de ville, 
mais aussi draisiennes et trottinettes, 
tout le monde trouve son compte chez 
Ribo’Cycles ! Et question vélo électrique, 
qu’en pense Nicolas : « stop aux idées reçues, 
le vélo électrique n’est pas limité/destiné à une 
cible séniors ! Le vélo à assistance électrique a 
même le vent en poupe, l’essayer c’est l’adopter ! 
Venez tester, vous verrez ! Je m’explique : il permet 
une autre utilisation du vélo. Son autonomie de 
80 km en moyenne permet plus de mobilité, plus de 
dénivelés… L’assistance électrique permet des itinéraires 
plus étendus pour encore plus de plaisir à vélo ! Vous 
allez être bluffés, aujourd’hui un vélo de ce type propose 
des fonctionnalités proches d’une voiture : Bluetooth, 
assistance, ordinateur de bord… L’évolution est incroyable ! 
Je dois me former sans cesse pour rester à la page ».
Pour ses vélos, Nicolas a fait le choix de travailler avec 
des marques de renom comme Scott, Gitane ou Peugeot.
Ribo’Cycles propose aussi un service de locations de vélos 
à la journée :  vélos traditionnels, vélos enfants, tandems, 
remorques pour les enfants en bas âge, sièges bébés 
en même quelques vélos à assistance électrique, c’est le 
moment de tester. La location à la journée varie de 11 à 22 € 
selon le modèle. 

Scooters* : concessionnaire de petites cylindrées des marques 
Derbi, Rieju et Sym mais aussi de plus gros cubes comme des 
KTM 125, Nicolas met cependant en avant le côté multimarque : 
« si je trouve les pièces, c’est toujours la condition, je peux réparer 
tous types de modèles ! ».

Motos* : la passion prend le dessus pour Nicolas : « KTM, Honda, 
Suzuki, Yamaha… J’aime fouiner, chercher et trouver le modèle qui 
fera plaisir à mon client… Je travaille avec un large réseau pour la vente 
et je peux m’aligner sur le prix de vente conseillé par les marques pour 
trouver le juste prix… ». 

Quads* : pour l’entretien de vos quads, Nicolas aussi répond : « présent ! ».

Chez Ribo’Cycles, on trouve aussi un large choix d’accessoires, du casque au 
panier à vélo, tout y est ! 

Ribo’Cycles, côté atelier

Niveau 2 roues, Nicolas, il répare tout ! Il aime l’humain et sa priorité est 
de faire plaisir à ses clients ! 

Dans son atelier, Nicolas travaille toujours avec un apprenti. Il a cette 
valeur de la transmission de savoir. Si vous êtes passionné de 2 roues et 
recherchez un contrat d’apprentissage, postulez chez Ribo’Cycles ! 

Son atelier est super organisé et même plutôt stylé ! Nicolas, il 
aime ce qu’il fait, ça se ressent dans son environnement de travail ! 

Il ne s’arrête jamais ! Bricoler, modifier des moteurs avec son 
groupe d’amis, il adore ça ! Ensemble, ils retapent d’anciennes 

Volkswagen le week-end… 13 ans de moto cross à son actif, il 
s’intéresse aussi aux courses supermotard ou aux courses 
locales de scooters… Passion quand tu nous tiens ! 

« Ce que j’aime par-dessus tout, c’est le service ! Lorsque l’aventure 
a démarré en 2004, j’avais 28 ans…  Je me rappellerai toujours 

ces 2 jeunes qui avaient cassé leur chaîne devant ma boutique, 
Maxime et son acolyte. Je leur ai réparé leur engin et ils m’ont 

fait une pub du tonnerre, encore merci à eux car c’est là que 
tout a commencé. J’interviens pour l’entretien du parc vélos/

motos de la Police Municipale de Ribeauvillé, l’entretien du 
vélo triporteur entretien/propreté à assistance électrique 

de la Ville de Ribeauvillé… Il m’est arrivé de réparer aussi 
des roues de poussettes, des roues de fauteuils roulants 

pour la section Hand Fauteuil du SAHB de Sélestat… 
Et les enfants viennent parfois aussi me voir juste 

pour gonfler un ballon… Et puis, je peux me charger 
des déclarations cartes grises ou changement de 

propriétaire… J’aime le service et mes clients me le 
rendent bien, merci à eux ! ». 

Encore une belle histoire comme le Bibbele 
Mag’ sait les trouver ! Pour conclure, 

Nicolas tient à faire une dédicace : « j’aime 
ce que je fais et je me donne à fond », pas de 
doute là-dessus, parole de  Bla-Blateuses ! 

« Cette aventure, je la dois à mes parents, 
mon papa n’est plus là mais il a été mon 

pilier, nous avons tracé cette route 
ensemble dès mon plus jeune âge à 

travers le cross et j’espère qu’il est fier 
là-haut. Et ma maman est toujours 

active à mes côtés, elle gère tout le 
volet administratif de Ribo’Cycles, 

merci d’être là ! ». 

Horaires d’ouverture :
Du mardi au vendredi, de 9h à 12h et de 14h à 18h - Samedi, de 9h à 12h et de 14h à 17h - Fermé dimanche et lundi.

Et hop, encore une rencontre fort sympathique pour les  Bla-Blateuses, rendez-vous dans l’atelier de Nicolas chez Ribo’Cycles à Ribeauvillé. 

RIBO’CYCLES 
Nicolas Bahloul
17, rue de Landau - 68150 RIBEAUVILLÉ

TEL. 03 89 73 72 94
*Attention, pour chaque catégorie de véhicules, il est nécessaire de posséder un permis en adéquation. 

Rendez-vous sur le site : www.service-public.fr/particuliers/vosdroits/F12096

 C’EST IN   
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De vraies sondes sur pattes ! 
Saviez-vous que les chiens possèdent 250 
millions de cellules réceptrices sur 200 
cm² de muqueuse olfactive quand les 
humains plafonnent à 10 millions pour 2 
cm² ?! Difficile de passer inaperçu avec de 
telles pointures olfactives et tant mieux, 
car grâce à leur flair, les chiens offrent 
souvent des fins heureuses aux missions 
qui leurs sont confiées !

Ne fait pas partie de l’équipe
cynotechnique qui veut !
Tous les chiens ne sont pas faits pour le travail des équipes 
cynotechniques. « Nous ne travaillons qu’avec des chiens de 
bergers et LOF (pour tracer leur historique). Dans le 68, nous 
privilégions les Malinois et les Bergers Allemands, mais les 
Border Collie, les Bergers Hollandais et les Labradors sont aussi 
des races reconnues pour leurs qualités au travail. Les Malinois 
nécessitent une «présence forte» de la part de leur conducteur. Ce 
sont des chiens qui apprennent très vite et qui ont du caractère, 
il faut donc un maître en conséquence. Les Bergers Allemands 
sont plus «souples», plus faciles à éduquer car ils pardonnent les 
«erreurs», chose plus difficile chez le Malinois, car une fois qu’il a 
assimilé quelque chose, difficile de revenir en arrière ! ».

Que des bonhommes !
Au SDIS 68, tous les chiens de travail sont des mâles. 
Misogynie ? Non, nous rassure Philippe : « Travailler avec des 
femelles et des mâles, c’est prendre le risque de perdre l’attention 
de nos chiens lorsque que les chiennes sont en chaleur… Mais, 

d’autres départements pratiquent la mixité ».

No limites !
La France compte 300 équipes cynotechniques (Pompiers 
de Paris et Sécurité Civile inclus). L’équipe du SDIS 68 
intervient sur une cinquantaine de missions par an. Les 
équipes ne sont pas cantonnées à un secteur géographique, 
elles peuvent intervenir au niveau régional, national voir 
même international : « Lors des ouragans à St Barthélémy en 
septembre dernier, des demandes de disponibilités ont été faites 
su faites sur tout le Grand-Est. Nous ne sommes pas partis, mais 
nous étions prêts ! ».

Tel maître tel chien !
Les chiens sont de vrais miroirs : « Si vous êtes d’un naturel 
dynamique, vous aurez un chien énergique, si au contraire vous 
passez le plus clair de votre temps dans le canapé, vous aurez 
probablement un chien de salon… ». Alors au final, c’est quoi 
la clé pour intégrer « les cynos » ? « Les personnes qui vont 
au bout de la formation et qui poursuivent sont avant tout des 
passionnés du chien... Pour ma part, j’ai toujours eu des chiens, 
je ne vois pas ma vie sans, ils font partie de mon équilibre… ». 
Philippe a démarré avec un Berger Allemand et travaille 
actuellement avec un Malinois : « Si je devais reformer un 
chien pour prendre la relève de mon chien actuel, il faudrait que 
je démarre maintenant. Ma vie professionnelle actuelle ne me 
permet plus de m’investir dans la formation d’un chiot comme j’ai 
pu le faire auparavant… Mais une chose est sûre, j’aurai toujours 
un chien dans ma vie, quand bien même nous ne ferions plus 
équipe chez les pompiers ! ». Que philippe se rassure, la relève 
des Stoffel est assurée puisque Ludivine, sa fille, semble 
bien partie pour suivre les traces de son père et de celles de 
ses fidèles 4 pattes...

Les 5 missions dédiées aux équipes 
cynotechniques 

• La recherche de personnes ensevelies : 
explosions, effondrements, coulées de boue, 
tremblements de terre…

• La recherche de personnes par questage : le 
chien avance en liberté (il n’est pas attaché) 
et recherche une personne disparue sur un 
secteur défini. Il s’agit souvent de lieux péri- 
urbains, boisés ou semi boisés.

• La recherche de personnes par pistage : on 
donne au chien un objet appartenant à la 
personne. C’est un travail beaucoup plus précis.

• La recherche de personnes sous manteau 
neigeux : lors de coulées de neige.

• La recherche de personnes immergées : 
les chiens sont à bord d’embarcations et 
permettent de réduire le périmètre de 
recherche pour les plongeurs (hé oui, même 
sous l’eau vous laissez passer des odeurs !).

Assurément,
le meilleur ami
de l’homme
Toute petite, le papa de Mo’ aimait lui raconter sa légende 
« indienne » (à notre avis, tout droit sortie de son imagination 
débordante !). Il disait qu’il y a fort fort longtemps, la terre s’était 
déchirée en 2. D’un côté, les hommes et de l’autre, les animaux. C’est 
un chien qui le premier, sauta au-dessus du vide pour rejoindre les 
hommes… Il est depuis, resté le meilleur ami de l’homme et ce n’est 
pas Philippe Stoffel qui dira le contraire ! 

Ribo’Cycles, une affaire qui roule !

Philippe est responsable de 2 agences 
Mediaco, dont l’une est située dans la 
ZI du Muehlbach à Bergheim, c’est ainsi 
que les Bla-Blateuses ont pu découvrir son 
engagement comme pompier volontaire et 
membre de l’équipe cynotechnique du SDIS 
68 (Service Départemental d’Incendie et de 
Secours). Nous voilà parties à la découverte de 
cet univers où hommes et chiens forment des 
duos remarquables… 

Lorsque l’on parle d’équipe cynotechnique cela 
signifie un maître (ou conducteur) et son chien. 
Au SDIS 68, il y a actuellement 4 équipes dont 
3 équipes opérationnelles, 4 sont en cours de 
formation. Ça peut paraître peu, mais former 
une équipe cynotechnique opérationnelle 
n’est pas une mince affaire ! « Le prérequis, c’est 
d’être pompier et de détenir toutes les formations 
initiales. Ensuite, il faut savoir être patient puisque les 
recrutements ne se font que tous les 7 ou 8 ans. Enfin, 
2 ans de formation sont nécessaires avant de passer 
l’examen final. Une fois membre de l’équipe, 240 
heures de formations encadrées par des chefs d’unités 
et des conseillers techniques sont obligatoires chaque 
année afin de revalider les acquis… ». Vous l’aurez 
bien compris, on ne choisit par cette spécialité 
sur un coup de patte ! 

« Sur 15 postulants en 2018, nous en avons retenu 4. 
Ça ne veut pas dire que ces 4 personnes intègreront 
l’équipe cynotechnique... Avant cela, elles devront 
nous accompagner sur le terrain pendant 6 mois, en 
observation. Si à l’issue de cette période, nos recrues 
sont toujours motivées, nous les guidons dans le 
choix de leur futur compagnon à 4 pattes… ». 
Philippe insiste beaucoup sur l’engagement 
moral qu’implique cette discipline : « Intégrer 
une équipe cynotechnique demande un 
investissement temps énorme. Pour la formation, 
pour le travail du chien dès ses premiers mois (2 à 
3 heures / jour)... Et puis surtout, prendre un chien 
c’est signer un contrat de 7 à 12 ans équivalent à 
sa durée de vie, sans oublier la part financière : 
alimentation, frais vétérinaires… ». Au-delà du 
temps et des contraintes que peut représenter 
le fait d’avoir un animal de compagnie, 
Philippe nous rend attentives sur le fait que 
l’entourage familial est également déterminant 
pour se lancer sereinement dans cette spécialité : « C’est simple, chez nous, tout 
tourne autour du chien. Quand le bip sonne, le chien est prêt à partir, ma femme et 
mes enfants savent exactement ce qu’ils ont à faire pour que notre départ se fasse 
le plus rapidement possible et dans les meilleures conditions ». Autant vous dire 
que si votre conjoint n’aime pas les poils de chiens et que vos enfants sont 
allergiques aux toutous, mieux vaut choisir une autre discipline… 

La formation des chiots démarre dès leurs 2 mois. « Au début, on travaille 
essentiellement le jeu et la découverte. Une réelle cohésion doit se créer entre le 
maître et son chien car au final, ce qui importe pour le chien c’est de faire plaisir à 
son maître. Plus le chien est en confiance, meilleure sera la collaboration dans le 
travail. Le chiot doit être emmené partout : voiture, bus, train, hélicoptère, bateau 
et aussi dans des environnements bruyants et variés. A terme, il doit pouvoir agir 
peu importe le cadre dans lequel il évolue ».

Plus d’infos :  
SDIS 68
7 Avenue Joseph Rey -68000 COLMAR 

TEL. 03 89 30 18 00 

camerlo.tambuzzo@sdis68.fr 

COUP
DE CŒUR
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D’ÂME 

NATURE 

Initialement, les  Bla-Blateuses devaient rencontrer Jean Baltenweck, pour évoquer son activité Verger d’Eden… Mais Jean a tellement de ressources, qu’il est 
impossible de se cantonner à un sujet unique… Vous allez vite comprendre et nous, nous allons clairement manquer d’espace pour tout vous raconter.

Hop, on pousse la porte du 6A, rue du Cimetière, vous savez 
cette façade en bois avec le beau papillon en fer forgé… Et là, 
quelle belle surprise : un lieu bucolique, hors du temps… Jean 
a totalement transformé cette grange, murs en ossature bois 
remplis de bottes de paille, l’endroit est le fruit d’un chantier 
participatif mené avec la famille et des amis de Jean… La grange 
donne sur un merveilleux jardin entièrement préservé, un bel 
écrin de nature sauvage cultivé en permaculture… WAOUH !!! 
Un vrai bijou en plein cœur de Ribeauvillé ! 

De suite, nous avons pu palper la passion qui anime Jean, enfin 
LES passions serait plus approprié ! Verger d’Eden, n’est qu’une 
partie des activités de la famille Baltenweck/Mignot... (oui 
Baltenweck et Mignot car Jean et sa compagne Yannick ne sont 
pas mariés). Ils sont présents sur de nombreux fronts : 
• d’abord vignerons depuis le 17ème siècle, à travers le 

Domaine Clé de Sol
• puis arboriculteurs et producteurs de jus de fruits issus de 

leur récolte avec le Verger d’Eden 
• mais aussi instigateurs et membres actifs de l’association 

Apfelbisser de Ribeauvillé (traduction : les Croqueurs  
de Pommes)

Outre la passion, ce qui fait la force des Baltenweck/Mignot, 
c’est leur exigence… Leur domaine viticole de 3,25 hectares, 
géré aujourd’hui par leur fils Simon, est travaillé en bio depuis 
1998. La protection de l’environnement a toujours été au cœur 
de leurs préoccupations. La réflexion a lieu à tous les niveaux, 
mais le point le plus visible est peut-être l’entretien paysager de 
leur vignoble. La plus grande partie des travaux sont réalisés à 
la main jusqu’au pressurage réalisé dans les anciens pressoirs 
familiaux… Leurs vinifications doivent se dérouler avec le moins 
d’intrants possibles et de préférence dans des fûts en bois !

Passée la parenthèse viticole, place à leur activité de 
producteurs de jus de fruits bio : Verger d’Eden. Tout est lié 
bien-sûr… L’histoire démarre dans les années 90, alors que les 
vergers s’éteignent vitesse grand V au profit de la vigne ou de 
l’urbanisation… La famille Baltenweck/Mignot prend dès lors 
conscience de l’intérêt paysager, écologique et patrimonial de 
leurs vieux vergers familiaux situés à Ribeauvillé et environs… 
Alors, avec quelques amis partageant la même sensibilité, 
ils décident de créer en 1997, l’association ribeauvilloise 

Apfelbisser ayant pour but d’inventorier, de déterminer et 
de multiplier les variétés de fruits voués à la disparition et y 
sensibiliser le public. 

Jean est convaincu par ses choix : « au départ, pour bon nombre 
de personnes, j’étais un farfelu, un artiste rêveur… mais qu’à cela ne 
tienne… j’ai aujourd’hui fait mes preuves et soit les gens s’en rendent 
compte et s’approprient mes démarches ou pas… Moi je crois en 
la nature car elle est bien faite ! Une chose est sûre, les mentalités 
évoluent peu à peu et l’usage des produits phytosanitaires est en 
déclin, c’est une voie d’avenir qui me conforte… On tend à trouver des 
solutions plus douces… ».  

Plus tard, c’est la production de jus qui s’est imposée aux 
Apfelbisser : il fallait bien transformer les récoltes… Et surtout, 
pour permettre à l’association de se maintenir, ils souhaitaient 
donner une dimension économique à leur production fruitière 
locale. C’est ainsi que la Ville de Ribeauvillé a mis à leur disposition 
gracieusement l’ancien lavoir de la commune puis Jean y a installé 
le pressoir vertical en bois de la famille, aujourd’hui secondé par 
un pressoir à paquets… Les Apfelbisser, sont à ce jour 70 membres 
dont la moitié sont des membres actifs !

Les vergers familiaux des Baltenweck/Mignot n’ont jamais 
reçu le moindre traitement… Et pas question de tondre l’herbe 
comme un terrain de golf ! Jean, il aime la vie à tel point qu’il 
dispose d’un gigantesque inventaire de la faune et flore locale, 
ses photos sont à la hauteur de sa passion : bluffantes, dignes 
d’un photographe professionnel… On y trouve un paon du jour, 
un machaon, un robert le diable, une grande sauterelle, un 
lézard et biens d’autres… Une belle découverte pour les  Bla-

Blateuses et surtout, un travail remarquable, bravo Jean ! 

Verger d’Eden, Apfelbisser, Domaine Clé de Sol...
Quand la nature est reine !
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Forcément, Jean est intarissable sur le sujet : « il faut une 
flore diversifiée dans nos vignes et vergers ! Il y a toujours une 
concordance entre la faune et la flore… Des herbes folles, des plantes 
en graines, des tiges sèches et une fauche tardive pour accueillir 
et nourrir insectes, lézards, lièvres, mésanges, torcols, chouettes… 
Les arbres morts sont une aubaine pour tout ce petit peuple, il faut 
les conserver au même titre que les haies et les buissons. Constat 
tout simple du déséquilibre actuel : ces dernières années, les grands 
papillons sont presque aux abonnés absents… ». 

Evidemment, la récolte des fruits elle aussi est manuelle. Les 
jus Verger d’Eden sont extraits lentement à l’aide du vieux 
pressoir d’origine en bois. Le pressurage se fait au local des 
Apfelbisser… Le jus récupéré est simplement pasteurisé (non 
filtré) pour garder tout son arôme, il convient donc de bien 
agiter les bouteilles avant consommation.

Pour les jus issus du Verger d’Eden, Jean souligne :
 « vous l’avez compris, ils sont le fruit d’une démarche originale, 
environnementale et paysagère ! Nos vergers sont cultivés selon 
les préceptes de l’agriculture biologique. Nos arbres sont la vie ! 
Nous disposons de 4 hectares de vergers hautes tiges (2 hectares 
dans le périmètre viticole + 2 hectares en plaine) : ce sont des 
arbres avec un grand tronc et une couronne très développée, ils 
offrent une meilleure résistance aux ravageurs et maladies, sont 
plus accueillants pour les oiseaux et surtout, ils bénéficient d’une 
grande longévité de 80 à 100 ans ! Mais, nous avons aussi de jeunes 
sujets, greffés par nos soins avec des variétés locales et rustiques 
ne nécessitant aucun traitement. Comme dit, chez nous, place 
à la biodiversité ! Nos vergers nous permettent de recenser 120 
variétés de pommes et 30 variétés de poires, cerises, mirabelles, 
quetsches, prunes et pêches cormes et nêfles. A ce jour, nos jus issus 
de variétés anciennes sont essentiellement commercialisés auprès 
d’une clientèle de restaurateurs locaux et de France, mais surtout 
parisiens… », l’air de rien, ils ont du goût ces parisiens !

Et Jean ne s’arrête pas là ! Figurez-vous qu’il fait également 
partie du comité de pilotage de la Foire Eco Bio d’Alsace 
qui a lieu au mois de mai au Parc Expo de Colmar, ça vous 
étonne ? Pour cet évènement, chaque année, il répond 
présent et met la main à la pâte : construction bois, 
montage de cabanes… 300m3 de matériaux sont manipulés 
tous les ans ! Ça donne envie non ? A noter pour 2019 ! 

« Je suis comme un arbre, j’ai les mêmes ramifications : le vin, 
les jus, les Apfelbisser et la Foire Eco Bio… Tout cela contribue à 
mon équilibre ! Et surtout, j’ai ma famille ! Avec ma compagne 
Yannick, Docteur en géologie et formatrice en CFPPA, nous 
pouvons mêler nos ramifications… », nous précise Jean en 
souriant pour conclure.

VERGER D’EDEN
Jean Baltenweck & Yannick Mignot
6A, rue du Cimetière - 68150 RIBEAUVILLE

TEL. 03 89 73 34 45 - PORT. 06 67 85 05 01

contact@verger-eden.fr

www.verger-eden.fr

La trouvaille des Bla-blateuses

Les photos de  Jean !
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Faites l’expérience 
de l’accord Vin & Chocolat
Infos et réservations sur
www.daniel-stoffel.frVin & Chocolat

Chocolatiers
avec nos

Tous les jours,
1/4 d’heure d’échange  
avec nos chocolatiers

Chocolaterie du Vignoble 
Route de Guémar
68150 Ribeauvillé Suivez  nos actual i tés  sur  www.daniel-stoffel . fr

GRATUIT et sans réservation
Du lundi au samedi

Tarif : 5 € 
Durée : 1h30 maximum

D É C O U V R E Z  L E  M O N D E 

D U  C H O C O L AT

A U  C Œ U R  D U  V I G N O B L E 
A L S AC I E N

À  R I B E A U V I L L É


